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CONTENU 

Depuis quelques décennies, les écritures du réel et les écritures de soi connaissent un succès 
notable dans les librairies, tandis que les « territoires de la non-fiction » (Gefen, 2020) sont explorés 
avec attention par les spécialistes de littérature. Les historien.nes s’intéressent, pour leur part, à la 
construction des mémoires, à leur « concurrence » et à leurs rapports souvent conflictuels à la 
connaissance historique (Robin, 2011). Au croisement de ces réflexions plurielles, se trouve le 
témoignage, à la fois acte d’attestation d’un vécu passé et texte référentiel qui en résulte. 

Les XVIe et XVIIe siècles sont certes bien antérieurs à la Shoah qui a façonné « l’ère du témoin » 
dans laquelle nous vivons (Wieviorka, 1998) et au développement du « genre testimonial » 
(Jeanneret, 2004). La production textuelle française des deux premiers siècles de l’Époque moderne 
est pourtant riche de témoignages. Ces derniers innervent Mémoires, récits de voyage et 
correspondances, et rapportent des faits inouïs – les massacres des guerres de Religion, les voyages 
en Amérique et la colonisation… – autant qu’ils rendent compte de la quotidienneté dans laquelle 
ces événements surgissent.   

Dans le cadre de ce séminaire, nous nous intéresserons aux formes et aux valeurs de ces 
témoignages, c’est-à-dire que nous analyserons conjointement leur poétique – l’ensemble de leurs 
modalités, singulières ou partagées, de mise en forme – ainsi que leur politique (Derrida, 2005) et 
leur éthique – leur inscription dans un contexte et dans un système de valeurs tous deux spécifiques 
(Frisch, 2004). L’analyse des textes à différents niveaux (énonciation, narration, argumentation), la 
prise en compte de leur matérialité (manuscrite, imprimée), de leur destination prévue et de leur 
circulation avérée nous permettront d’interroger les spécificités des témoignages : par quelle 
promesse sont-ils conditionnés ? comment construisent-ils une image de celui ou celle qui écrit, et 
un rapport à l’autre ? quelle relation entretiennent-ils d’une part à la fiction, d’autre part à la 
preuve ? en quelle mesure peuvent-ils prétendre à l’exemplarité ? quelle responsabilité impliquent-
ils et quelle agentivité permettent-ils en retour ? 

Les participantes et participants du séminaire seront invité.e.s à combiner plusieurs types 
d’approches d’un corpus (micro-lecture, étude comparée, analyse transversale) ; à penser 
l’inscription des textes comme discours et comme pratiques dans un contexte historique précis ; à 
établir un dialogue entre ouvrages anciens et théorie contemporaine. 

Après un temps d’introduction, de contextualisation et de théorisation, nous aborderons les 
témoignages selon trois perspectives : événementiel, autour de la Saint-Barthélemy ; genré, à partir 
de textes de femmes ; géographique et générique, à partir de récits de voyage en Amérique et dans 
l’Empire ottoman. Les séances seront rythmées par des exposés théoriques, pris en charge par les 
participant.e.s, et par la réflexion collective sur les textes. Le séminaire se conclura par une journée 
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d’étude, dans le cadre de laquelle les participant.e.s seront amené.e.s à faire une présentation 
portant sur une œuvre de leur choix, rédigée au cours du Moyen Âge ou de l’Époque moderne et en 
lien avec la problématique du séminaire.  
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Seuls les deux ouvrages précédés d’un astérisque devront être achetés et seront disponibles à la 
Librairie Le Port de tête (262 avenue Mont-Royal Est, https://leportdetete.leslibraires.ca/). Les 
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MODALITÉS D’ÉVALUATION  

• Un court exposé sur un article ou un extrait d’ouvrage théorique (20%). 
• Une communication orale sur une œuvre au choix, rédigée au cours du Moyen Âge ou de l’Époque 
moderne et en lien avec la problématique du séminaire (30%). 
• Une fiche de présentation de la communication orale, à remettre en amont (10%). 
• Une participation active, notamment sous la forme de questions posées à la suite des exposés et 
des présentations (10%). 
• Un travail écrit, issu de la présentation orale (30%). 


